
33. L ‘Union soviétique et les nouveaux États indépendants

Les Républiques deviennent indépendantes

Avant même le putsch, les trois Républiques baltes, l’Estonie, la Lettonie et la Lituanie, étaient déjà 

engagées résolument sur la difficile voie de l’indépendance.2 Aussitôt après le coup d’État, elles ont cherché 

à faire reconnaître leur indépendance par la communauté internationale et par l’Union soviétique, et elles y 

ont réussi. Dans les jours qui ont suivi le putsch, plusieurs pays, dont le Canada, ont fait savoir qu’ils les 
reconnaissaient en tant qu’États indépendants. Le 6 septembre, le Conseil d’État de l’URSS décidait à 

l’unanimité de reconnaître lui aussi leur indépendance. Les 5 et 6 mars, les dix États bordant la mer Baltique 

se réunissaient à Copenhague,3 où ils convenaient de former un Conseil des États baltes qui aurait pour rôle 

de favoriser la coopération entre ses membres et avec d’autres institutions européennes.

Au Tadjikistan, qui s’est proclamé indépendant le 9 septembre 1991, les efforts pour constituer 

nouveau gouvernement ont sombré dans la violence. Une première tentative de main-mise sur le pouvoir par 

Rakhman Nabiyev, communiste pur et dur, échoua après des manifestations de l’opposition qui l’obligèrent 

à accepter d’organiser des élections et de suspendre le Parti communiste. En mai 1992, des semaines de 

manifestations organisées par une vague coalition prodémocratique et par des groupes musulmans dégénérèrent 

et, le 6 mai, des milices pro-coalition, qui essayaient de prendre le pouvoir, investirent de nombreux édifices 

publics. De leur côté, pour tenter d’éviter une guerre civile, le gouvernement et les dirigeants de l’opposition 

acceptèrent de former un gouvernement de coalition qui serait garant de l’ordre public et superviserait le 

passage à un nouveau gouvernement.

un

Arménie, Azerbaïdjan et Nagorny-Karabakh

Le différend dont le Nagorny-Karabakh est l’enjeu couvait depuis 1988, mais la violence s’est 

accentuée en 1992, plongeant la région dans une guerre non déclarée entre l’Arménie et l’Azerbaïdjan. Le 

Nagorny-Karabakh est une petite portion de l’Azerbaïdjan autonome depuis 1923. Elle est peuplée en majorité 

d’Arméniens. Erevan affirme que l’Azerbaïdjan essaie d’en chasser tous les Arméniens, tandis que Bakou 

assure que l’Arménie cherche à s’emparer du territoire. En novembre 1991, le président azéri a mis fin à 

l’autonomie du Nagorny-Karabakh, ce qui a fait monter la tension dans la région.

2 Pour plus de détails, voir les Guides de 1990 et 1991.

3 L’Estonie, la Lettonie, la Lituanie, le Danemark, la Finlande, l’Allemagne, la Norvège, la Pologne, la Russie et la Suède.
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